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Le N. Y. Press n’est l'organe d’anoure 
faction ; ne tire aucune ficelle et n'a aucune 
vengeance à assouvir.

Le plus Remarquable Succès JournalisiïQV- 
de New- York.

LE PRESS EST UN JOURNAL NATIONAL.

Prix sans concurrence possibleJ^OUS OFFRONS

NEVILLE & CO, Les nouvelles banales, les 
gaires et la blague n’ont pas

Le Press a la plus brillante page éditorl 
ale. Tout y est vtvide.

Le Sunday Press est 
nal de vingt pages touc 
du jour de quelque intérêt.

Le Press hebdomadaire 
les matières les plus importantes parues dans 
les deux éditions quotidiennes et du diman-

Pour ceux qui ne peuvent recevoir l’éditi» 
on Quotidienne, l’édition Hkbdomadairi 
la remplace admirablement.
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THE PRESS,
Des billets d’excursion seront ven­

dus pour tous les points sur le Ca­
nada Atlantique et aussi sur
le GRAND TRONC dans le Canada 
au prix d’un

Potter Builuing, 48 Park Row
New-York

B CTS. A. C. LAR0SE
Simple Passage Comptable. ^Auditeur, Syndic

ACE/fT D’ASSURANCE
(FEU, VIE ET ACCIDENT.)

121 Rue Rideau

un vrai non sucre 
dire A ceux qui 

célèbre thé

Nous offrons actuellement au 
nous servons A nos clients 
à 5 cents la livre, c’est à- 
achètent une livre de 
"™*VSpécial à ce mois : une petite consigna­
tion de thé de 25 cents.

Bons à partir des 23 et 25 jusqu'au 
26. Pour billets et autres informations 
s'adresser au nouveau bureau local, 
coin des rue Sparks et Elgin ( ancien­
ne confiserie Burn)ou à la gare du de­
pot de la rue Elgin.

STROUD BROS. B. J. CHAMBERLIN, C. J. SMITH,
Surintendant-Général. Agent Général 

Ottawa, 11 Dec. 1890.
TELEPHONE 189

Collections faites promptement.,des Passagers.
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Ecole des Beam Apts L. RÉÉ»
.. _ _ -r—„ , . , jW
44 Rue Bank, Coin de la !w —Jjfe"*'-... ,
Rue Wellington, Ottawa. |f ”___

, il . u .Au-dessus du College de Musique j ■s-h;aga‘gifa;s

J
IMPERIAL TEA HOUSE

2294-296 Rue Dalhousie.

Oranges nouvelles
Citrons" nouveaux

Dattes nouvelles, 3 lbs pour 25 cts.
FLEUR PREPAREE

Chaque paquet garanti. 
Pure savon de Castille vendu à la livre.

Toutes Epiceries,
Farine et Graines' DEBENTURESOuverte du 1er Novembre au 1er Mai

tement qui comprend U 
bosse, d’après le modèlt 

et l'aquarelle, les 
$5.00 par mois, pour h 

et de $2.50 pour le cou»

celui du dessin industriel, d’archl 
de machine, etc., surtout ntile au*

Vins et Liqueurs Dans le Dé par 
d’après la 

vivant, la peinture 
tributions sont de 
cours avancé, 
élémentaire 

Dans 
lecture,
décorateurs et aux ouvriers en général, $1.0 
par mois. Couture artistique, $1.60 pai

S'adresser à ACHILLE FRÉCHETTE 
secrétaire, à la Chambre des Communes, ou 
sur les lieux, aux Professeurs

A VENDREPour du bon Thé allez chez
;/

JOHN CASEY, Corporation d’Ottawa.
AYANT.POUVOIR 1)E PROCUREUR.

294-286 rue Dalhousie et DES SOUMISSIONS adressées 
avec la souscription suivante. 
“ Soumission pour debentures, " 
seront acceptées par la Corpo­
ration de la ville d’Otiawa, à 

I l'office du Greffier de la ville 
jusqu'au lundi, premier jour de 

Montres et Bijouteries juin, à 8 heures, p. m pour l’a- 
chat de $26 000 00 de debentures 

ordinaires. Chaque Article est garantie te de la Corporation dont $20.000
^rrtnKL'tn0N1'*r^e”lvTJ"r*r!°ï; I dans l'intérêt ds l'Ecole Nor- 
du Pont des Sn^iirs.') It* i male, et $6,000 dans celui de
très et Horloges garanties et , à des prb . l’Ecole Publique. 
modértiL ' Lee $26,000 00 sont issues en

six bonds de $1,000,00 et 8 bonds 
de $2,500,00 chacun, et seront 
payables à la Banque de Québec, 
à Ottawa, le 4
ter» nt intérêt an taux 4 o[o, 
l>ar année, payable tons les six

117 RUE CLARENCE,
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JOLIES CHAUSSURES

Genre Opéra et Common Sense

PRIX SPÉCIAUX mai, 1911 et por-

—POUR—

Des soumissions Feront reçues 
ou pour le tout, ou pour des 
parts des dites débentures qui 
seront délivrées delà Binque 
de Québec, Ottawa.

La plus haute soumission, ou 
d’autres ne seront pas forcément 
acceptées.

VENTE Aü COMPTANT .*
s? SB $

«
5 «

S
£ S

« W. P. LETT,
Greffier de la Ville. 

Ottawa, 21 mai 1891.102 RUE SPARKS 102 I.B FER
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SALLE D’ENCAN, MARCHE BY.

expérimenté par le» nies grukli Médecins 
do Monde, passe immMiatemput dans 
l'Economie sans ocrashmii. r de troubles. 
— Il revolort et reconstitue le sang et 
lai donne la vigueur nécessaire, fi ne 
noârdt Jamais les dents.
te rfefler Imifvioei -i Contrsfsçone. " 
hi|wls$i<utsrtfl flrare/s, mprianm Ui|« 

dut au. : iuutb» lu ruAmuciu.
i:40et42. Rue St-I.aaare,Perle

/Le “HUB7
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JH-VINS ET CIGARES CHOISIS
TOUJOURS EN MAIN.
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â» W. «.

fem iR lUif L Fat—, H, 
mot*.WM. CODD,

MS Roi Sei
Proprietaire.
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UN SCANDALE EN COUR 
To clos 1er juin—Le tribunal civil a pro­

noncé hier le divorce de Mme Audibert, A 
la requête de son mari.

Le jugement vise particuliérement la part 
que MineAudibert a prise à l’affaire Fouroux 
et la condamnatiou qui s'en est suivie 

Mme Audibert et Mme de Jo 
uellement détt

TELEGRAPHIE
EUROPE

CARDINAUX EN PERSPECTIVE 
Rome, 1er juin. M. Berio, consul d’Italie 

, qui se trouvait en congé ici, 
en toute hâte pour rejoindre son 

départ, il n eu 
di Rudini Le gouver 

cuirassé.
Le Pape a fait savoir que le prochain con- 

sietoir nommera deu» cardinaux : ce seront 
r Rotelli et. Mgr Grush, archevêque de

t «
mues à I» m 
elle» écrivent desCentrale de Nimee 

adres-es pour des circulaires commerciales 
M. Fouroux est toujours à Dr ~ 

nsfert dans une maison (’ei 
dit-on, par des règlements

entrevue ave-: M. 
ment italien enverra •aguignans 

ntrale ,est 
d’af-

ide"

Vh
LA QUESTION JUIVE

SO IÉTH PRO'IECTRICK DES JUIFS Atiikses, I juin.—Le gou 
v-iyé à ses représentants a l'é 
« lie suivante 
Ztnte s’est livrée a 
actes de violence contre les

vernement a en*
Vmcn nk, 1er juin. 11 vient de se fonder 

ici une société pour combattre l’antisémitis­
me. Plusieurs membres de l’ari 

, degrands 
artistes en

réunion a été tenue sous la pt 
iaron de Leitenhu

ger la dépê 
l.e 30 avril, la population de 

des attaques

pour maintenir l’ordre, 
débordée, a fait feu sur b 

it été tués et plu- 
lesscs. Depuis lors, 

produit ni a Xante ni à Oorfoi 
de violence Une certaine agi 

existe toujours , la population continue a 
rendre les juifs respomables du meurtre 

ou ne fille pendant la : 
gouvernement a renforcé 

la garnison des deux i les ; une instruction 
judiciaire est ouverte et des mesures sé­
rieuses sont prises qui ne tarderont pas k 
cilmel l’effervescence -

stocratie, 
industriels, 
font partie, 

ésidence 
urg, dans 'aquelle plu­

sieurs orateurs ont pris la parole, déc'arant 
que l'antisémitisme est une injure pour le 
dix-neuvième siècle. Un comité a été nom 

e pour rédiger un appel qui sera adresse a 
tue la population.

des hommes politi 
de» professeurs et 
Une 
du t

troupe reri 
craignant d'être

sieurs ont é
ti"ï••tiens on

u aucun

commis sur
dmarne sainteENLEVEMENT D’UN CORPS 

Saint Etienne, 1er juin 
ijualitiable vient de 
i ion dans la commun

En janvier dernier,mourait a CarmesMme 
la baronne de Rochelaillée,femme du conseil 
1er général deSninK imiest.Malifaux Le cor pu 
ramené il y a quinze jours, fut solennelle 

nhumé dans un magnifique mauso-

l’inteudam de M de Roche- 
affaire au cimetière, ne fut 
trouver le caveau ouvert

Un
vive émo- 

ntJean Bonne-ne tie Sail

l’UÉE PAR LA,FOUDRE 
ont Ff.kranij, 1er juin 
t des victimes dans le département, 

fille de dix-huit ans, Marie 
père est cantonnier-chef 
:>n le Maneat, se 

compagnie 
’orage éclata, elles 
sons un pa

a déjà fai 
Une jeune 

Lamadon, dont 'e 
aux Ancizes, canto 
hier dans un patu 
jeunes bergères. 
h abritèrent t 
dont la points 
1er fit office de conducteur.
Lamadon tomba foudroyée 
pagnes, grièvement atteintes par le fluide, 
real - rent longtemps sans connaissance 
Quu it au troupeau, composé d’une quai 
tair de moutons, il a été complètement

- La foudre

Hier
taillée, ayant 
peu surpris de 
la pierre qui en scellait l’entrée rejetée de 
côté. Il s'avança.

A l’intérieur, le cerceuil de Mine de Ko- 
chetaillée, enlew de l’emplacement oit il 
reposait, gisait entrouvert sur le sol. Leu 
inisérab es auteurs de cette o lieuse profa­
nation avaient du au préalable briser la 
pierre tombale. Des coussins, des linges, 
des couronnes gisaient pèle mêle tout au tout 
• lu cercueil. Pour arriver à leurs tins, 
les macabres malfaiteurs avaient brisé la 
double enveloppe en chêne et en plomb. L- 
vol avait évidemment été le mobile du

Ijob auteurs de 'a profanation 
suivant un bruit accrédité, que 
baronne de Roclv-taillée avait été 
avec ses bijoux. Ils 

A eu juger pa 
vées et les efforts qu 
malfaiteurs étaient a 

M. le baron de Roclv 
vait à Paris a été immt 
télégramme.

trouvait

Quand 1
mites tro .rap

un petit godet en 
Soudain Marie 

ses deux com-

T~

L- même orage a allumé de nombreux in­
cendies dans » région.

LE TSAR A MOSCOU
Moscou, 1er juin. — I.e tsar et la tsarine 

ont visité hier l'exposition franç 
la tivnille impériale les accompagnait.

La visite du tsar à Moscou a été retardée 
-le quelques jours, parce que, dimanche der­
nier, on a découvert quatre caisses de dyna 
mite aux bureaux de la douane de l’expositi 
•m française. l,cs caisses auraient été saisies 
a la frontt- i c si la douane n'avait pas accor- 
dé aux produits français de passer la fron-

use , toute

le pas rele 
léployer, ch

s’é aient tro 
r les empreintes «'

au moins trots
tait ée, qui se trou

tement avise pat
examines 
ui lé tout

i qu’il u'y eût c 
n t rouvé. Le bruit avait 

te de chemin de fer.

Alors on 
quel devait 
la crainte

le terrain sur le- 
trûne du tsar, dan» 

quelque mine ; mais 
aussi cou- 
et la route

autions. La

LA POLITIQUE EN FRANCE SP,(liejie. lit lelrgiii|ilii<iue spéciale)
Paris, 1er juin 

convictions

ru que la lign
suivies par le t«ar étaient minées, 

vello n’a pas été confitmée. O 
néanmoins, les plus grandes prêt 
police a même enleve la partie supérieure 

arc de triomphe, montrant en cela un 
exci-s de zèle pour assurer la vie du 

lire tout danger ; elle a aussi don 
de fermer toutes les fenêtres •

Quand il m’arrivait il y a 
oc la timidité que rn’ins 

sser des scrupules et 
rviqieoltihles, d’insinuer que 

union conservai ri e était un vain mot, 
qu'elle ne tenait pas ce qu’elle promettai1 
et qu’elle faisait en somme nécessairement

n-prir.

d’une panacée 
aux adver

r'.R?<l‘
de blePin

des

du tsar
Tor-

noitié de dupes, j’étais fort vertement 
mandé par les défenseurs de cette 

’effet
tné

sur les rues par oit le cortège impérial devait
En ce moment-là, elle faisait I

devait rendre le pouvoirres de la République.
Ton s’est aperça que

indépendant! 
puis, que les 

h is tes étaie

Peu à peu
conservatrices étaient 
l’union ,(u même nom, 
partistes et les ntonarc 
chés par certains 1k> soins 
commune, *ls restaient séparés p 
par les principes qui inspirai,' 
servatieme.

eut rappro- 
de défense

rofondéinei i 
iut leur con-

monurchie, si elle reven 
serait certainement aussi moi 
promis à plusieurs repri 
Varie : elle aura Teeu, Ta. 

ne et l électricité

naît un jour, 
lernc Hue l’a

ises le comte de 
scenscur, le j^UX MARCHANDS.télé­

té, comme les immeubles 
et les plus confortables, 

pas telle, tant est puie- 
i préjugé, à la fraction dé- 
rti conservateur.

pas un mot célèbre : 
ours les b’ancs et les 

ive dans l’idée 
ecite d'abord,

|)hone et

i elle ne parait
«ante la force du
mocratique du part 

Celle-ci, n'oubliant 
" Les blancs seront touj 
bleue toujours les bleus, 
bonapartiste, dans le p 
puis lans la fortune ,lu prodigieux 
qui fonda la race, et enfin ils ns les 
nébuleuses mais sincères de Napoléon III, 

e de tendances et de faits qui 
fibres et la rend rebelle a d'autres 

irs, au culte d’un autre passe, 
y aurait lieu ici d'examiner si cet état 

d'esprit ne prépare pas une -• volution déci­
sive vers l'idée d'une république 
(U république athénienne ayant décidément 

brée), mais pour le moment il n'y a pas 
moyen de dissimuler les symptômes, 
probabilités d’une scission qui, aiin-n 
démentie ensuite, est cependant dans Ta 

Kaujra-t-il le regretter Franchement, je 
•■rois que non. Les anciennes classifications 
de parti ont servi de pavillon à de tels 
échecs qu’il n’y a aucun péril à les 
s holies, il'au tant mieux que le f 
Il n’y auia pas moins de conservateurs, 
niais ils s’appelleront et se grouperont 
autrement.

j'offre à vendre parAx.mi de déména 
uni-douzaine, par 
n cent douzaines de (

/.ame ou par lot envi- 
ha peaux tie Feutre

‘"i
u h commerce de gros ou jxiur jobs.

t vC*n"lraï

Viitiporte quel chapelier qui 
des .■ Lit-, chez moi, est certair

retire de» 
le stock sans réserve

branche de commerceensemble 
flattent ses l

Î.T aimerait à faire 
n que nous loin-

habitable

n. J. DEVLIN.

ond subsiste.

COURRIER DE BERLIN
(De noire correspondant particulier)

. — Le ehanceli 
le ministère u.. 

reur arrivera à Amsterdam 
officiellement 

andaisc vienne

des *Pays-
|{Bekmn, 1er juin 
Caprtvi, a informé 
Bas que l’Emperc 
le 23 juin. Il désire être reçu 
et demande que la flotte hollandaise 
recevoir l’escadre allemande dans a 
mer. Il paraît qu 
Régente on montrait 
répondre au désir de l’Bmpe 
Guillaume II semble au vont 

1 lenient à
—La Berlinrr Cokrkhpondenz annonce 

que l’Emptreu ar accepté la démissi 
ministre des travaux publics, M. Ma 
qu il a prié néanmoins de continuer se 
ti ns jusqu’à la c ôture de la session du 
Landtag,

—Des communications confidentielles ont 
lieu entre les cabinets de Vienne, Rome et 
Berlin au sujet d’une entente commerciale 

e ces trois

Nouvelle Pharmacie
ANCIEN MAGASIN

—DE—

M. ROCHON 
Encoigiure Rideau etNicholas

1 la cour de la Rein, 
peu d’empressement à 
TE reur, mats que 

raire tenir
ce voyage

Drogues, Médecines et Produits 
Chimiques. Eponges, Bros­

ses, Parfumerie. Articles 
divers, articles de 

toilette.
Teintures detoutes especes.

7>
s'occupe pas 
moment.

--La Gazette i>k Coixxinb dit 
Péterebou 
commis s 
mihi date

négociations pléliminaires on ne 
i de questions politiques pour le

MARCHANDISES toutes Fraiohes
îrg on croit toujours que l'attentat 
ur le Tsarévitch est l’acte d 
évadé 

bruit coût 
les Juifs q

•Ti
Nouvellement arrivées et mises en

vente ici.
Médecines et Drogues rançaises 

constamment en mains.

de Sachs in
Le bruit court avec; persi tance 

vient d’appliqi 
ndue prochainement 
t-Péterebou rg.

— Une délégation du conseil de T associa­
tion commerciale s’est rendue auprès de M 
Buttticher pour lui demander de suspendre 
immédiatement la perception des droits de 
douane sur les graine comme étant le seul 
moyen d'abaisser le prix du pain et ainsi de 
venir en aide aux classes le» plus 
Le ministre a répondu que les 
leurs étaient bien en droit de se plaindre, 
mais qu’il doutait fort que la suspension de 
la perception des droits sur le blé fû 
cun avantage pour les classes pauvres

Il a ajouté que le gouvernement étudiait 
en ce moment la question avec la p us gran­
de sollicitude et qu’il u’hésiterait pas, en 
dépit de la plus vive opposition, de propo­
ser au vote du reichstag la suspension tem­
poraire de la perception des droits sur les 
céréales, s’il était convaincu qu’une telle 
mesure pût être d'un réel avantage pour le» 
consommateurs.

— Une commission du reichstag a rejeté le 
projet de décorer de plaques en marbre *a 
sa'le de cette assemblée. Elle s’est ainsi 
prononcée, croit-on, à l’instigation de l’em­
pereur ; il aurait fait remarquer que lu salle 
du reichstag n’avait pas plus besoin de mar­
bre que ses palais qui n'eu a

i
Moscou sera été 
Israélite» de Sain

BELANGER&CIE.
P. S.—Le plut grand soin toujours 

apport- dans la preparation de nos 
prescriptions.

sss
muni

*

avaient pa»
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Achetez pour $
Et vous aurez droit 

PRESENT. Une tab 
dale chargée de cou£ 
autres marchandises es 
liée à cet effet.

Les premiers venus 
V* meilleur choix II 
VOUS.

Pigeon,Pigeon
49 & 51 RUE RIC

A LA BOULE D',

TAPISSE
— J’AI FAIT ;UF.

GRANDES REDUC
Dans le prix de tous lea

5 a 75cts. par Rc
'Fous ceux qui veulent de- 

ries de n’importe qu’elle sort 
roc t avantageux de visiter m 
qui est le plus considérable < 
complet au Canada.

W. H0A\
Block Howe, rue Rid, 

393 rue Cumberla

Dames d’Ott;
Vous Devez Lire

mage mes a fl 
faire plaisir à mes nombreux client 
et ouvrirai, le Mercredi, j 

3>4

A tin d'étendre «lavai

cAVelli

teut complet et 

"enfants

vendrai un "

robes et de Ma 
ur dames et 
bas, de parap 

de chapeaux et I 
à 50c. à la piastre

pour feni 
nteaux d 

enfants, de corsets 
pluies ; en plus, cen 

de mousseli
lj"

nos marcham 
:ez au neuvesaison, venez

de

W00DC0
316-3:

Rue Welling

: ^

wm§

pTU

_______ttiQB
Le Meilleir Remèae pi ur la
Kn T.-n'-, duok i„n-p»

j5E61E

LA POLITIQUE
La grande sensation, causée dam 

lee cercles politiques par l’état de 
santé désespéré de Sir John A. Mac­
donald, va toujours s’augmentant

La grande popularité per»onnelle 
dont jouissait ce grand politicien est 
solidement encrée, même chez ses 
adversaires politicoes, 
desquels on peut lire le chagrin que 
leur cause ce douloureux événement. 
La disparition du vieux chef sera 
aussi un évènement bien grand, au 
point de vue des intérêts conter- 
valeurs

Depuis trente ans et plus, il dirige 
son paiti, le maintient au pouvoir, 
son autorité est absolue et sa parole 
hit loi.

Il disparaît soudainement.
Qui va le remplacer ?
G est ce que tout le monde se de­

mandait ces jours derniers, c’est ce 
que tout le monde se demande en 
core aujouid'hui.

Sa succession sera une tâche rude 
pour celui qui la recueillera.

Le parti est miné, divisé ; l’oppo 
sitiou, elle, est unie, «olide et forte

L’hon M. Launer est maître ab 
soin c hez lui, ses ordres sont exé­
cutés, sa parole chai me ses partisans, 

respecté et il est tout-

sur la figure

ton nom est 
puissant dans le pays.

Les conservateurs 
avant quatre noms ce sont: Sir Char 
les T upper. Sir Hector Langevin, 
Sir John Thompson et l’hon. M 
Chapleau.

I ons ont des paitisans et sont des 
hommes de grand talent.

Lequel sera appelé ? Nous l’igno­
rons encore.

On affirme que sir John A. Mac 
don ild a recommande le nom d*- 
Sir Hector Langevin au Gouverneur- 
Général.

mettent en

STATISTIQUES
L’on prétend que ty) ( 00,000,000 

à 100 000,1 00 OUi» de morues sont 
pêchées en mer aux enviions de 
Terre-Neuve. Mais quand même, 
ce ch i lire énorme 
quand 011 pense qu 
rue dépose tous les ans comme 
3 300 000 œufs et que souvent on en 
a trouvé dans l’intérieur d’une seule 
plus de 8,000,COI 1,000.

Un hareng qui pèse six ou sept 
onces, 
d’œufs

En défalcant ou supprimant un 
chiffre raisonnable qui représente­
rait la perte d’œufs et de petits ha 
reugs, on a calculé qu’en trois ans 
un couple de harengs pouvait dépo 
ser 154,000,000 d’œufs.

parait bien petit 
'une simple mo

peut déposer 30 000 0'0

Lord aux Indes
Les Canadiens regretteront peut- 

être (l’a 
downe,
Indien, va être remplacé et rappelé 
en Angleterre par suite du résultat 
de l’enquête faite 
tre de Manipour.
Standard, attaquent les autorités 
pour les étranges instructions qu'el­
les avaient données à M. Quinton, 
qui fut assassiné. On lui avait dit 
en substance de fixer un rendez 
vous où Sennaputty viendrait le 
rencontrer, et île s’arranger de façon 
qu’il vienne sans forte escorte étque 
les forces de Manipour ne puissent le 
défendre ou offrir une résistance 
sérieuse. De telles instructions 
prouvent que les autorités étaient 
de mauvaise foi et tendaient un 
guet -apens. Le malheureux Qui» 
ton le comprit ainsi, et ménagea 
d’avoir une entrevue avec lui, au- 
sujet du massacre de Manipour et de 
le faire prisonnier “ Vous pouvez,” 
écrit Lord Landsdowne, dans une 
dernière dépêche au Secrétaire des 
Affaires Inui 
termes énergiques que le gouver­
nement de l’Inde a voulu tromper 
Sennaputty ; nous croyons Quinton 
incapable de ten ire un guet apens. ” 
Personne ne croit que Lord Lands­
downe. ou ses employés publics dé­
siraient réelle nent agir avec mau­
vaise foi. Malheureusement les 
ordres donnés à Quinton ont été cer­
tainement mal interprétas II sem­
ble aussi que l’agent anglais à Ma 
nipour avait conseillé que l’on lait-se 
tranquille Sennaputty ; mais à Cal­
cula on 11e suivit pas son avis ; 
d’après ce qui est arrivé aussi, la 
situation se présente sous un jour 
plus favorable.

pprendre que Lord Lards- 
le chef du Gouvernement

au-Biijet du tlésas-
Le Times et le

ennes, “ démtnlir en

Education Japonaise aux Etats-Unis
Des rapports an-sujet de i’éduca 

lion entre le continent de l’Améri­
que du Nord et son proche voisin le 
Japon, sont établis très-sérieusement 
et suivis de très près. Il y a vingt 
ans le Gouvernement J 
voyaient cinq jeunes 
truire en Amérique. Un montant 
de $l0,00u a été souscrit à Phila­
delphie cette année pour subvenir 
à l’instruction de femmes japonaises 
aux Etats Unis. Plusieurs jeunes 
gens du Japon sont instruits dans 
les universités américaines. Un 
étudiant japonais représentera l’é­
cole de théologie d’Harvard aux 
examens de fin d’année et traitera 
le sujet : “ Sociétés établies de la 
pensée divine au Japon. ” Son mé­
rite seul l’a appelé à cet honneur, et 
il est le prenne- de sa classe pour 
briguer cette haute distinction 

bon nom est Mariaki Kosaki.
Il vient du Pacific Théological 

Seminary de San José, Cal ; où il 
fut gradué eu 1887, prenant ses de­
grés de bachelier en théologie Son 
instruction élémentaire lui fut don­
née chez lui à Kunianoto.Ja 
collège de Dassisha, à Kioto 
grande maison d’éducation 1 
tienne au Japon, ayant neuf cents 
élèves. Son frère est à présent pré­
sident du collège.

aponais en- 
filles s’ins-

T1, au 
plus 
h ré
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ECHOS DU JOUR
^ l.a chambre reprendra ses séance» ordi­
naires aujourd’hui.

I <u reine Victoria a télégraphié samedi, 
pour s’enquérir de l’état de santé de Sir

Sir Léonard Tilley a télégraphié de St- 
Jean N. R., itftjfnon, tut qu’il se rendait it 
Ottawa, auprès de Sir John.

Quoiqu'on ait dit notre confrère du 
Citizen il semble certain qu* 
mander Sir Charte» Topper, à Ottawa.

Il est probable que i'hon. M. Lacoste pré 
aident du Sénat sera appelé à succédei a 
Sir A. A. 1 lotion.

Sir George Stephen, président d» la >• 
pagnie du Pacifique, vient d'é 
la chambre des Lords d’Ai.gleterre.

appelé A

Les journaux de Berlin, annoncent que 
Von Moltke s’attendait il une prochaine 
guerre Européei

M. Kenny M. P. est revenu de Halifax, 
où il s’était rendu pour assister aux funérail­
les de son père Sir Ed. Kenny.

I.e Rév. M. Whelan a fait hier, à l’église 
St—Patrice, une allusion tn s-touchunte à 
Sir John A. Macdonald.

Mgr ’’archevêque d’Ottawa doit repartir 
aujourd'hui pour continuer sa visite pasto­
rale. Il reviendra a Ottawa, vendredi pro-

Qnelque# journaux ont annoncé que Sir 
Charles Tupper s’etait embarqué hier t Li­
verpool pour le Canada.

La Gàzkttk de Montréal d'aujourd'hui 
déclare cette rumeur dénuée île fondement

On annonce qu'une grande sensation a 
été causée dans toutes les villes du Canada 
parla nouvelle de la maladie de Sir John. 
Les bureaux de journaux sont envahis par 
des personnes anxieuses d’apprendre les 
dernières nouvelles.

Le gouverneur-général a fait une au­
tre visite A Karnscliffe

Sherwood de lui faire savoir immédiatement 
les changements qui pourraient s'opérer 
dans l’état du malade.

le chef de police

Sir John a bien reposé la nuit dernière, 
Minement changé. 

Depuis neuf heures ce matin, les médecins 
ont publiés plusieurs bulletins, toits à peu
prèsscmhlahl -s, ne constatant aucun change 
ment. Le bulb de 2 hrs p m. cependant, 

plus grande faiblesse chez leannonce
moribond.

mantes.
Au moment de mettre sous prei 

nouvelles que nous recevons sont alar 
Sir John est beaucoup plus faible qu’il l’é­
tait A 2 hrs. p. m. Lady Macdonald, M. H. 
Macdonald, deux secrétaires 

son chevet. Le moribond 
est p ongé lait» le sommeil et semble reposer. 
I>»k médecins constatent une grande faibles-
«e. Il semble malheureusement impossible 
qu’il puisse passer la nuit.

Le renouvellement de la triple alliance est 
confirmé. La France a échoué dans ses 
efforts pour détourner l’Italie d en faire de 
nouveau partie.

L Poste de Berlin annonce officieuse­
ment que le le marquis de Rudini, premier 
ministre d’Italie, a formellement informé 
les gouvernements d’Allemagne et d'Au­
triche que l’Italie était décidée a continuer 
d’adhérer A la trip e alliance.

Par la mort de Sir John le cabinet sera 
dissous, mais les ministres continueront A 
agir jusqu'à ce que leurs successeurs soient 
choisis. Le gouverneur-général chargera 
quelqu'un «le former un nouveau gouverne­
ment ; le» ministre» actuels qui seront rete - 
nus par ce nouveau chef n’auront pas à se 
fain- élire, mais l-s nouveaux ministres 
auront A se faire choisir de nouveau, par 
leurs électeurs On croit que, peut-être tou» 
lea anciens ministre garderont leur porte­
feuille, pour le reste de la session.

Les mémoires de la reine Nathalie, de 
Serbie, paraîtront A l’automne prochain. 
Ils seront publics, en même temps, en fran­
çais, en anglais « t en russe. Ils contien­
dront, parait-il, «les faits très- imusants. 
De fait, le gouvernement serbe redoute tel­
lement la puissance de la plume de la reine 
Nathalie qu'il a déjà pris les mesures 'es plus 
strictes pour empêcher la vente de ces Mé­
moire» en Serbie. On en saisira tous les 
exemp aires à la frontière.

La reine Nathalie dans son lieu d’exil à 
Bucharest, est occupée à traduire le manus­
crit en français, avec l'aile d'un écrivain 
bien connu dans le monde littéraire à Paris.

Les nouvelles reçues d'Acapulco font pré­
sumer que le steamer des insurgés chiliens 
Itata est désormais à l’abri des poursuites 
du croiseur CHARLESTON. “ Il est mainte­
nant hors de doute, dit un télégramme, que 
1’Esmeralda a communiqué avec I’Itata 
au large d’Acapulco dans la nuit du ven­
dredi 15 mai,avant l’arrivée du Charleston. 
On croit que VEsmfralda a reçu alors â 
son bord les armes et les munitions que l’i- 
tata avait prises sur la côte de la valifor-

On raconte aussi, soi-disant sur l’autorité 
des officiers de VEsmeralda, que I’Itata, 
désormais débarrassé de 
tiomf de guerre, est parti pour 
l’Australie afin d’éviter d’être saisi et « 
damné par lee autorités des Et*ts-Unia.

L’Esmeraldv, sorti d«i port d’Acapulco 
comme «m l’a vu, après avoir prie deux cent 
cinquante tonnes de charbon, s'est dirigé 

ver» le Sud, »e rendant apparemment A Pa­
nama, qui eat la seule station charbonnière 
qu'il puisse jatteindre eu cinq jour», extrême 

U s de a a provision de charbon «
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